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Changement d’Eglise 
239 paroisses ukrainiennes ont 
quitté le patriarcat de Moscou pour 
rejoindre l’Eglise orthodoxe indé-
pendante depuis l’attaque russe du 
24 février. L’affirmation provient du 
portail d’information gréco-catho-
lique ukrainien RISU. En Ukraine, 
60% des 41 millions d’habitants se 
réclament du christianisme ortho-

doxe et sont membres soit de l’Eglise orthodoxe ukrainienne du 
patriarcat de Moscou soit de l’Eglise orthodoxe indépendante 
d’Ukraine, fondée fin 2018. Selon la loi, les membres d’une pa-
roisse peuvent décider à la majorité des deux tiers du passage 
de la communauté à une autre confession. Les déclarations du 
patriarche de Moscou Cyrille à propos de la guerre en Ukraine 
suscitent depuis des semaines une grande indignation. Le chef 
d’Eglise a décrit l’intervention militaire comme un «combat mé-
taphysique» du bien contre le mal de l’Occident. | cath.ch

Frères supérieurs 
Des religieux non prêtres pourront prendre la tête de leur ordre, a 
annoncé le Vatican le 18 mai. Cette décision déroge au canon qui 
dispose qu’un institut clérical est gouverné par des clercs. Elle fait 
suite aux demandes des ministres généraux des principaux ordres 
franciscains en 2017. Parmi leurs arguments: leur fondateur, saint 
François d’Assise, n’a jamais reçu le sacrement de l’ordre. 
Cette évolution participe de la volonté du pape François de dé-
cléricaliser l’Eglise: des religieux non ordonnés pourront devenir 
les supérieurs directs de prêtres. La dissociation au sein de 
l’Eglise entre autorité et sacrement de l’ordre s’en trouve renfor-
cée, suivant la ligne de la nouvelle constitution apostolique 
réformant la curie romaine, Praedicate evangelium, promulguée 
le 19 mars. | La Croix

Avec les soignants 
Sous la houlette de l’association Chrétiens au Service de la santé, 
un centre d’écoute pour le personnel hospitalier en détresse a 
été inauguré le 17 mai à Genève. A proximité des Hôpitaux uni-
versitaires de Genève, le lieu est un prêt des Sœurs de la Croix de 
Chavanod. Déjà implantés sur sept sites en Suisse romande, ces 
centres mettent à disposition des soignants formés à l’accompa-
gnement pour écouter leurs collègues du monde médical. 
Le stress, la pression exercée par l’austérité et les ressources 
en personnel insuffisantes poussent beaucoup d’entre eux à 
abandonner le métier. Pour la directrice des centres d’écoute de 
Romandie, Rachel Walch, le besoin est là: «Lorsque je travail-
lais en tant qu’infirmière à l’hôpital, mes collègues se confiaient 
beaucoup à moi, autant pour des problèmes personnels que 
professionnels. Petit à petit est née l’idée de ‘prendre soin de soi 
pour mieux prendre soin des autres’». | cath.ch

Les 
yeux

au ciel
La liturgie de l’Ascension nous 

donne à relire le récit de cet événe-
ment tel que Luc le relate à la fois dans 

le dernier chapitre de son évangile (Luc 
24, 50-53),  mais aussi dans le premier 
chapitre de cette sorte de «Luc, volume 
2» qu’est le livre des Actes des Apôtres 
(Ac 1, 1-11). Au dernier verset, deux 
hommes vêtus de blanc demandent aux 
Galiléens pourquoi ils restent là à regar-
der le ciel où Jésus vient de s’élever.
Faudrait-il donc regarder vers le sol? 
Mais… nous avons déjà rencontré, 
quelques pages plus tôt, deux hommes 
vêtus de blanc qui demandaient aux 
femmes venues au tombeau pourquoi 
elles restaient là à regarder le sol 
(Luc 24, 5)! Alors?

Bien sûr que le mouvement naturel de 
l’âme, lorsque quelqu’un vient de partir, 
est de vouloir prolonger l’instant, de res-
ter encore un peu à contempler la route 
où vient de disparaître la voiture, la voie 
que le train vient de quitter, le ciel où 
l’avion vient de s’envoler.

Mais je crois qu’être chrétien, c’est aussi 
savoir reprendre la route. C’est ainsi 
que Jésus peut être annoncé autour de 
nous. Si nous restons les yeux levés au 
ciel à attendre qu’il revienne, nous ne 
l’annonçons à personne. La nostalgie est 
très humaine. Elle nous guette après de 
bons moments vécus. Mais notre mission 
est ici et maintenant, elle est d’annoncer 
le Christ dans un monde qui lui tourne le 
dos, d’annoncer la paix dans un monde 
qui se déchire, d’annoncer le bonheur 
durable dans un monde qui lui préfère le 
plaisir immédiat.

Chrétiens, ne restons pas à regarder ni 
le sol ni le ciel! Christ reviendra! Mais 
d’ici là, nous avons du boulot pour le 
reconnaître sur chacun des visages que 
nous croisons, pour l’annoncer à celles 
et ceux qui ne le connaissent pas encore 
et pour vivre de son message. |

?
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